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À PROPOS D’ARTS 

ET METIERS 

Grand établissement 

technologique, Arts et Métiers 

compte 8 campus  

et 3 instituts. Arts et Métiers 

a pour missions principales la 

formation d’ingénieurs et 

cadres de l’industrie, la 

recherche.  

Il forme chaque année  

plus de 6 000 étudiants  

du bac+3 jusqu’au bac+8.  

Par ses formations,  

ses 15 laboratoires et  

sa recherche partenariale,  

Arts et Métiers est un acteur 

socio-économique  

au service des territoires.  

 

En savoir plus : 

https://artsetmetiers.fr 

 

 

 
 

 

 

Arts et Métiers publie les résultats de sa  

1ère enquête sur les violences sexistes et 

sexuelles et renforce ses actions de prévention  

La première enquête sur les violences sexistes et sexuelles (VSS) réalisée 

par Arts et Métiers pointe des actes en contradiction avec ses valeurs. 

Dans une école qui entend faire de la formation une expérience humaine 

et sociale, des comportements discriminatoires ou violents ne peuvent 

être tolérés. Cela vaut pendant toute la durée de la scolarité, sur les 

campus, mais aussi dans les résidences étudiantes et pendant les 

événements festifs. 

 

En dépit du dispositif de prévention mis en place et de l’attachement d’Arts et 

Métiers au savoir-être de ses étudiant.e.s, l’École est elle-aussi concernée par les 

violences sexuelles et sexistes comme le montrent les résultats d’une récente 

enquête. Ces résultats sont en effet très comparables à ceux donnés par 

l’Observatoire des violences sexuelles et sexistes de l’ESR pour l’ensemble des 

universités et grandes écoles. 

 

Parmi les 1 133 élèves en cours de scolarité qui ont répondu au questionnaire, 10 

ont déclaré avoir été victimes d’un viol et 75 d’une agression sexuelle. 101 ont 

subi un contact physique imposé. Les faits concernent majoritairement des 

femmes. Près de la moitié des étudiantes (45%) disent avoir été victimes de propos 

sexistes et 15% de harcèlement sexuel. 

Ces événements sont majoritairement survenus lors de soirées ou dans les 

résidences, à l’exception des propos sexistes qui, eux, sont également tenus en 

cours.  

 

« Les faits sont extrêmement graves et nous témoignons de tout notre soutien aux 

victimes. Il n’est pas tolérable que l’École, les lieux et les événements où se 

rassemble la communauté des Arts et Métiers soient synonymes de souffrance 

pour des élèves. C’est pourquoi nous travaillons avec les personnels et les 

étudiants sur le renforcement des moyens de prévention et de sanction. » Laurent 

Champaney, directeur général d’Arts et Métiers. 

 

Pour Krystal Zaouane, Présidente de l’Union des élèves d’Arts et Métiers : «  Nous 

avons désormais un vice-président VSS et nos membres sont tous formés. Avant 

chaque événement, nous faisons des amphis de prévention aussi bien contre les 

VSS que les addictions (alcool, drogue). Nous avons des stands de prévention et 

de sensibilisation dans chaque grand événement et nous sommes accompagnés 

par l’association Consentis qui est également présente. La parole commence 

vraiment à se libérer mais nous pouvons faire encore plus avec l’École et nous y 

travaillons.  »  

 

https://artsetmetiers.fr/


  

 

Un des autres axes d’amélioration est celui du signalement, qui permet à la victime 

d’être écoutée, accompagnée, protégée et de déposer plainte. En effet, alors que 

75% des étudiants interrogés ont participé et trouvé utiles les actions de 

sensibilisation et connaissent les dispositifs de signalement mis en place par 

l’École, la majorité d’entre eux ont déclaré ne pas avoir signalé les violences dont 

ils ont été victimes ou témoins.  

 

Une enquête qui s’inscrit dans un plan de prévention des VSS 

L’enquête a été menée d’avril à mai 2023 auprès de 5 864 étudiants (tous les 

campus, toutes formations confondues). 1 133 ont répondu, soit 19% des élèves 

dont 72% d’hommes et 28% de femmes. En proportion, les étudiantes ont 

davantage participé au questionnaire ainsi que les élèves-ingénieurs du 

Programme Grande École. Les étudiants ont répondu sur la durée totale de leur 

scolarité (1 à 3 ans). 

 

Le questionnaire, strictement anonyme, a été conçu et relu par les membres du 

groupe de travail sur les violences sexistes et sexuelles, composé d’étudiants et de 

personnels de l’École. Il a pour objectif d’évaluer dans quelle mesure les membres 

d’Arts et Métiers (élèves, élèves apprentis et doctorants) ont pu être confrontés à 

différentes situations de violences sexuelles et sexistes depuis le début de leur 

scolarité. 

 

Dès 2020, Arts et Métiers a constitué un groupe de travail interne à l’école 

composé du directeur général, d’étudiants et de représentants des personnels de 

l’école, chargé de réfléchir et mettre en œuvre les actions à mener. 

De ces réflexions est né un plan d’action interne mis en place en avril 2022. 

Celui-ci comprend 4 axes :  

 

• (In)former  

Des campagnes de communication ont été menées dès 2021 sur tous les Campus 

afin de sensibiliser au VSS avec un focus en 2022-2023 sur le consentement.  

Depuis la rentrée 2021, plus de 1500 étudiants en 1ère année, au sein des 8 

Campus ont participé à des amphithéâtres de prévention animés par VSS 

formation. En 2022, plus de 800 élèves ont été sensibilisés via une pièce 

de théâtre de prévention « Harcèlement », par AcTheatre. 

Depuis mars 2023, un outil d’autoformation en ligne est disponible sur 

l’intranet de l’École, pour sensibiliser personnels et étudiants 

 

• Protéger 

Un dispositif de signalement a été mis en place, en avril 2022, accessible via 

un formulaire en ligne. Une cellule de signalement, d’écoute et de suivi a 

également été créée ainsi que des référents (égalité, diversité, handicap,) nommés 

dans tous les Campus.  

L’École anime également le dispositif EVA (Écoute, Veille et Accompagnement) 

qui propose, en partenariat avec la Fondation Santé des Étudiants de France, des 

séances gratuites avec des psychologues. 

 

• Responsabiliser 

L’annexe « vie étudiante » du règlement intérieur a été modifiée pour prendre en 

compte les VSS et les personnels ont été sensibilisés aux procédures existantes 

pour lutter contre le harcèlement sexuel et moral. 



  

 

Un plan pour l’égalité homme-femmes a été rédigé et mis en place ainsi que 

l’enquête interne dont les résultats sont maintenant dévoilés.  

 

• S’engager 

Arts et Métiers est signataire de plusieurs chartes via lesquelles elle est engagée : 

la charte de la Diversité et de la Charte École Femmes-Hommes de la Conférence 

des Grandes École, la charte CpasOption, la charte Stop au sexisme #StOpE.  

 

Un plan de lutte contre les VSS renforcé  

Arts et Métiers va donc poursuivre et étendre ces actions en prenant en compte 

notamment les idées évoquées dans les réponses du questionnaire :  

• Les amphis de sensibilisation et pièces de théâtre de prévention pour les 

étudiant.e.s seront poursuivis. Des ateliers de sensibilisation pour les 

personnels seront mis en place à partir de la rentrée 2023. 

• Le travail avec les associations étudiantes, pour faire connaître les 

dispositifs en amont et pendant les événements festifs et de vie étudiante, 

sera accru. 

• Le dispositif de signalement sera renforcé notamment avec un accès via 

l’application Arts et Métiers. 

• Un outil d’autoformation en ligne pour sensibiliser personnels et étudiants 

est disponible sur l’intranet de l’École depuis mars 2023. La promotion en 

sera faite plus largement à la rentrée. 

• La campagne de communication, menée depuis 2021, sur tous les campus 

afin de sensibiliser aux VSS avec un focus sur le consentement, sera 

relancée.  

• La liste des référent.e.s VSS sera régulièrement diffusée et les référent.e.s 

VSS seront davantage mis en avant lors des amphithéâtres de rentrée. 

• Une enquête VSS sera également réalisée auprès des personnels l’année 

prochaine.  

• L’École sera également signataire de la charte de l’Engagement LGBT+ de 

l’enseignement supérieur en 2024.  

 

Des actions de sensibilisation connues et utiles mais qui ne libèrent pas 

la parole 

2% des hommes et 45% des femmes interrogés ont déjà été victimes 

d’outrages sexistes. Des propos sexistes tenus majoritairement par des hommes 

(à 90%) dont 38% par des étudiants (en soirée dans 44% des cas) et 30% par 

des personnels académiques (à 64% pendant les cours). 26% des répondants 

déclarent en avoir été témoin direct (35% des femmes et 22% des hommes) ; 

35% des répondants déclarent en avoir été informés, directement ou indirectement 

(47% des femmes et 30% des hommes). 75% de ces outrages n’ont pas été 

signalés.  

 

15% des femmes et 1% des hommes déclarent avoir déjà été victimes 

d’harcèlement sexuel (soit 48 femmes et 11 hommes). Le harcèlement est 

exercé à 87% par des hommes et 13% par des femmes, majoritairement 

étudiant.e.s et dans un contexte de vie étudiante (soirée et lieu de résidence). 7% 

des répondants déclarent en avoir été témoin direct (10% des femmes et 5% des 

hommes). Les victimes signalent les faits dans 40% des cas, les témoins directs 

dans 50% des cas. 



  

 

 

26 hommes (3%) et 49 femmes (16%) interrogés ont été victimes 

d’agressions sexuelles. Elles ont été exercées à 83% par des hommes et 17% 

par des femmes, majoritairement des étudiant.e.s et dans un contexte de vie 

étudiante (soirée, lieu de résidence et évènements associatif). 7% des répondants 

déclarent en avoir été témoin direct (10% des femmes et 5% des hommes). Les 

victimes signalent les faits dans 30% des cas, les témoins directs dans 50% des 

cas. 

La majorité des victimes de ces violences sexistes et sexuelles sont satisfaites de 

la prise en charge dont elles ont bénéficié : 57% des élèves ayant subi des 

outrages sexistes, 72% des agressions sexuelles, 78% un harcèlement sexuel. 

 

9 femmes et 1 homme ont déclaré avoir été victimes de viols commis à 

82 % par des hommes étudiants (67% en soirée, 14% sur le lieu de résidence et 

7% pendant un évènement associatif). Moins d’1% des répondants déclare en avoir 

été témoin direct. Les victimes ont signalé les faits dans 40% des cas. Aucune 

d’entre elles n’est satisfaite de la manière dont elles ont été prises en charge. Elles 

déclarent majoritairement que ces actes ont eu des conséquences sur leurs vies 

affective et sociale ainsi que sur leur santé.  

 

  

 


